
La recherche se penche sur des occupations de
territoires selon des modes de vie alternatifs : Zones à
Défendre ou encore des éco-lieux. Ces derniers
montrent des modes de conception et de gestion du
territoire différents de ceux appliqués dans le cadre d’un
urbanisme conventionnel
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La triple dimension de l’utopie dans la (ré)émergence de mobilisations 
territoriales collectives
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Bouleversements sociétaux divers et interdépendants qui 
s’inscrivent dans l’espace selon des « modalités très 

contrastées » (Paquot, 2017) 

Réactions nombreuses :
Mouvements en transition, initiatives citoyennes, 
expériences collectives, ZAD, éco hameaux, etc.
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1. 

Constat de non-sens, 
remise en cause 

d’un ordre établit

>

Moyen parvenant à créer et à démontrer l’existence 
d’alternative(s) faisant face à un ordre sociétal établit, 

jugé imparfait et défectueux, sur différents plans.
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2. 

Positionnement 
en rupture

3. 
Création 

d’alternative(s)>
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En quoi et de quelle(s) manière(s) ces mobilisations collectives s’inscrivent-elles dans une démarche utopique (au sens scientifique du terme), c’est-à
dire comment s’inscrivent-elles spatialement dans le processus utopique tridimensionnel ?

L’objectif est de montrer comment ces lieux s’organisent, réinterprètent ou encore réagencent l’espace qu’ils occupent, dans ses modalités territoriales
et architecturales. Autrement dit, il s’agit de comprendre quelles sont les modalités de recomposition des territoires inscrites dans une logique distincte
de celle de la logique capitaliste dominante. Tout en tenant compte des facteurs temporels et de mises en réseaux de ces expériences collectives.
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Apparition : 1970’s
(centre-) urbain

3 hectares
+/- 120 habitants

Apparition : 2010’s
Périphérie urbaine

6 hectares
+/- 80 habitants

Quartier Libre des LentillèresQuartier alternatif de la Baraque Zone À Défendre du Moulin de Kolbsheim

Apparition : 2018
Milieu rural

1 hectare
+/- 30-40 habitants

Ville à proximité : Louvain-la-Neuve (BE) Ville à proximité : Dijon (FR) Ville à proximité : Strasbourg (FR)

Eco-hameau Chemins d’Ecolectif

Apparition : 2012
Milieu rural

47 hectares
+/- 30-40 habitants

Ville à proximité : Boulogne sur Gesse (FR)

Demande de conseils et/ou de coups de main, en 
fonction des besoins rencontrés.

Rafistolage, bricolage lors d’une fuite, d’un élément 
cassé ou autre nécessité sans appel à l’extérieur 
(plombier, assurance, etc.).

Nécessité de se rendre d’un point A à un point B 
nouvellement créé / plantation d’un arbuste devant 
son habitation pour des raisons d’intimité.

> Rencontre d’une situation qui soulève des questionnements.
> Application d’une logique informelle.
> Composer avec les besoins présents et des éléments paysagers.

Demande de l’énergie, du temps/patience, des compromis, de l’attention + crée un territoire recomposé et remodelé

GEST ION O RG A N I S ÉE

GRIL L E  D ’A NA LYS E
PERC EPT I O N  DU T ER R I TO I R E

&  DE  S ES  CO M PO SA N T ESGEST ION I N FO R M ELLE

Horizontalité des processus  décisionnel et organisationnel 
au consensus (cercles, assemblées générales, etc.)

Exemple d’impact urba/archi :
> Nécessité de construire une extension
 Implication de l’avis des intéressés,
 Evolution du projet autour de la table,
 Acceptation ou refus. (la Baraque, Ecolectif)
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> Mobilisations autogérées
> Apprentissage et partage d’expériences : essai-erreur.

Aucune planification sur le long terme : 
le territoire est perçu comme un ensemble vivant

(besoins présents, « vivre » la météo, etc.) 

Leur rapport à la logique marchande : 
Récoltes à prix libre ou troc (Les Lentillères) 

> Prise de compte d’un territoire habité par des 
humains et non-humains.
> Construction d’une mise en commun.

Leur rapport à la logique foncière :
logique non-spéculative – pas de propriété

… …


